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Le cochon et la propreté—WoWk deux mots qui semblent s'exclurent. Pour

la plupart des gens : dire " cochon ", c'est dire " malpropre." D'abord, le fait qu'il

inanj^e tle tout, même les cho.ses (jui nous parais-sent les plus viles, n'est que

l'indice (|u'il a une grande facilité digcstivo et un goftt (jui dittère essentielle-

ment de celui de certains animaux. Et puis, ce qu'(m invoque surtout contre

lui, au point de vue de la malpropreté, son plaisir de se vautrer dans la boue, est

précisément l'indice de son amour de la propreté. Donnez au cochon la facilité

de se baigner dans l'eau pure tous les jo\irs et jamais vous ne le verrez se vau-

trer dans la boue. Le cochon a besoin d'un bain journalier. Voici comment la

chose s'explique. Tous les animaux à sang chaud lais.sent échapper, à travers

les pores de leur peau, par la transpiration, des humeurs ou sels dont le sang est

chargé et (|ui en sortent avec la sueur. On a la preuve de cela, lorsqu'on goûte

une goutte de notre prf)pre sueur qui nous tombe par accident dans la bouche.

On trouve ([u'elle a une .saveur salée. Or, chez le cochon i\m a le sang très

chaud, ces humeurs qui .sortent par les pores de la peau se fixent .sur la peau,

dans le poil, et causent une espèce d'irritation qui occasionne de violentes déman-

geaisons. Le cochon a vite appris, par instinct, que l'eau est le meilleur agent

qui puisse le débarrasser de ses démangeaisons et il la recherche. Faute d'en

trouver, il a rocours »i la boue qui produit sur lui le même l'ésultat, et qui, en

s'écaillant lor.squ'elle sèche, entraîne avec elle les humeurs irritantes attachées à

la peau, et laisse celle-ci réellement nette. Donnons donc de l'eau en abondance

aux cochons, au parc. Ils se maintiendront en meilleure santé, s'ils peuvent se

baigner souvent. Il est bon aussi de toujours faciliter, dans sa loge, au cochon,

l'accès d'un \ ase contenant de l'eau pure, pour qu'il puisse boire.

Ckmdiments—Il n'est guère de cultivateur qui n'ait remarqué que, souvent,

dans la dernière période d'engrai.ssement surtout, les cochons perdent l'appétit,

deviennent écanirés, comme l'on dit conmiunément. On prévient cela en met-

tant toujours, à leur portée, un mélange composé comme suit : Un minot de

charbon de bois, concassé en morceaux de la grosseur d'une aveline, i gallon de

chaux éteinte, l de minot de cendres vives de bois franc, et une pinte de sel.

Mêlez le tout ensemble et arrosez-le avec 4 onces de couperose verte (sulfate de

fer) fondue dajis un gallon d'eau Les cochons mangent souvent un peu de ce

mélange qui les tient en appétit, et les rend aussi moins susceptibles d'être atta-

qués par les maladies épidémiques.

Antiseptiques—Si ()uelque maladie contagieuse sévit sur les porcs, dans vos

environs blanchissez leurs loges à la chaux, dans laquelle vous aurez mis une

once d acide carhc lique ])ar seau de chaux délayée, et mettez une dizaine de

gouttes de cet acide dans chaque ration que vous leur doimez.
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